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Samosate et Philostrate de Lemnos : traduction et interprétation 

aux XVè, XVIè et XVIIè siècle. 

Résumé 

L’ekphrasis ou description d’œuvre d’art fut largement développée 

durant la seconde sophistique. Ces textes, traduits pendant la 

Renaissance, devinrent des textes de références servant de modèles 

dans la création littéraire ou de programmes iconographiques. Ils 

s’insèrent également dans la réflexion de l’époque autour de la 

hiérarchie des arts. 

 

Descripteurs : ekphrasis, table de Cébès, calomnie d’Apelle, Lucien de Samosate, 

Philostrate. 

 

 

Ekphrasis among Cebes of Thebes, Lucian of Samosate and 

Philostratus of Lemnos writings: translation and understanding 

throughout the 15th, 16th, and 17th century. 

Abstract 

Ekphrasis or artwork description has significantly widespread in the 

second sophistic. During the Renaissance period, the translation of 

these writings became a reference in literature or iconographical 

programme. They additionally took part of the overall (re)thinking of 

the art hierarchy. 

Keywords : ekphrasis, table of cebes, calumny of Apelle, Lucian of Samosate, 

Philostratus. 
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Première partie : méthodologie de recherche 

 PREMIERE PARTIE : 

METHODOLOGIE DE RECHERCHE 

1. ETAPES PRELIMINAIRES A LA RECHERCHE  

1.1. Présentation du sujet et de ses limites 

 

Le sujet proposé initialement portait sur l’ekphrasis en général. Très vite, 

après avoir commencé la recherche, nous nous sommes rendus compte qu’il 

existait un nombre considérable de références pour toutes les époques, jusqu’au 

XXè siècle et les textes poétiques sur l’art. Aussi, il est apparu assez rapidement 

qu’il faudrait réduire le sujet. Mme Deswarte-Rosa travaillant essentiellement sur 

les périodes allant du XVè au XVIIè siècle, elle nous a suggéré de réduire cette 

recherche à cette période et principalement à trois textes antiques et à leur 

réception : celui de Philostrate, les Images ; celui de Lucien de Samosate, la 

Calomnie d’Apelle et enfin la Table de Cèbes. Il s’agissait donc de répertorier les 

sources (éditions des XVè, XVIè et XVIIè siècle) et les commentaires critiques. 

Ces textes peuvent être en français, anglais, espagnol, italien, portugais ou 

allemand, notre commanditaire n’ayant mis aucune restriction sur la langue. A 

ceci, s’ajoutait une recherche de publications plus générales sur l’ekphrasis tout en 

restant dans ce même cadre historique.  

Cette recherche est faite dans le cadre d’un séminaire de DEA d’histoire 

moderne dirigé par Mme Deswarte-Rosa et M. Moret et qui se déroule cette année 

à l’Institut des Sciences de l’Homme, à Lyon. Ce séminaire a pour sujet 

l’ekphrasis, des textes antiques aux formes les plus modernes. 
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1.2. Détermination des descripteurs pour la recherche 

 

Afin de définir les descripteurs, nous nous sommes reportés au thésaurus de 

Rameau qui nous semblait très approprié à ce sujet (il est en effet utilisé dans les 

domaines touchant à l’histoire de l’art et au patrimoine). On le trouve sur le site de 

la Bibliothèque Nationale de France.  

Le premier des descripteurs se devait d’être le mot ekphrasis. Ce terme 

figure dans le vocabulaire contrôlé de Rameau avec comme terme générique 

« description(rhétorique) ». Au fil des recherches préliminaires sur Internet, nous 

avons pu noter la variété des orthographes pour écrire ce mot. En effet, on le 

trouve, suivant les textes, écrit avec un c ou un k et avec f ou ph ; il peut également 

se terminer par is ou eis ou encore es. Il sera donc nécessaire au cours des 

interrogations de bien intégrer une troncature à la fin du terme et de décliner 

chacune des orthographes possibles à l’aide de masque. 

Lorsque les interrogations sur « ekphrasis » rapportaient trop de réponses 

(comme sur Dialogweb), nous les avons combinées avec quinzième, seizième et 

dix-septième siècle et leurs versions en anglais. Ce ne fût toutefois pas très 

pertinent. Nous avons donc, dans la majorité des cas, regardé toutes les réponses 

obtenues afin de sélectionner les plus pertinentes. 

Les interrogations sur le mot « ekphrasis » nous ont permis de constituer 

une bibliographie des généralités, en recentrant toutefois sur les textes antiques et 

leur traduction ou interprétation dans les siècles définis par le sujet. C’est la raison 

pour laquelle, il ne sera jamais question d’ekphrasis au Moyen-Age, ni aux XVIIIè, 

XIXè et XXè siècle. 

 

Nous avons ensuite choisi les noms propres que comportait l’intitulé du 

sujet : Philostrate, Lucien de Samosate, calomnie d’Apelle et la table de Cébès. 

Pour chacun de ces termes, nous nous sommes référés aux personnes physiques de 

Rameau, afin d’en vérifier les différentes orthographes. Entre les interrogations sur 

Internet et Rameau, nous avons établi une liste, que nous souhaitons exhaustive, de 

toutes les orthographes de ces noms propres. 
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Ainsi, pour Philostrate, on peut avoir Philostratus ou Philostratos, ce qui 

induit une troncature systématique, et de manière vraiment anecdotique Filostratos. 

Le terme générique de Rameau est Philostrate de Lemnos, permettant de le 

différencier de Philostrate l’Athénien. 

Lucien de Samosate est le terme générique français qui devient Lucianus 

Samosatensis dans sa forme latine et internationale. On trouve aussi Loukianos en 

grec, Lucian en anglais, Luciano en italien et Lukian en allemand. Là aussi, on 

introduira une troncature et un masque afin de n’avoir pas à tous les décliner à 

chaque interrogation. Toutefois, dans certains cas, le masque sur Lucien « luci?n » 

nous a apporté trop de bruit, aussi avons-nous jugé plus pertinent d’interroger sur 

lucien puis lucian, en ajoutant une troncature à droite. 

La calomnie d’Apelle est le terme reconnu par Rameau et doit être traduit 

aussi en calumny (anglais), calunnia en Italien et calonnia en espagnol). 

Dans Rameau, on trouve Cébès de Thèbes comme forme courante et Cebes 

Thebanus (latin) pour la forme internationale. On peut également le voir écrit sous 

la forme de Cebetis Thebani. Table peut être aussi tableau, tablet, tabula, tabla ou 

pinax. On verra, au fil des interrogations, que préciser Thèbes ne permet pas de 

trouver plus de réponses. On se cantonnera souvent à cebes ou cebetis. 

Enfin, pour les différentes périodes, à la forme française en toutes lettres 

(quinzième siècle), on ajoutera la traduction en anglais : fifteen century et les 

abréviations, 15th et 15c ; ceci pour les XV, XVI et XVIIème siècle. 

 

Termes contrôlés  

dans Rameau 

Déclinaisons 

ekphrasis ekfrasis-ecphrasis-ecfrasis+troncature à droite eis-es 

philostrate de lemnos philostratus-philostratos-filostratos 

lucien de samosate lucianus samosatensis-loukianos-lucian-lukian-luciano 

calomnie d’apelle calumny-calonnia-calunnia + troncature pour apelles 

cébès de thèbes cebes thebanus-cebetis thebani- 

table tableau-tablet-tabula-tabla-pinax 
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Première partie : méthodologie de recherche 

1.3. Stratégie de recherche 

 

Ce sujet étant de type universitaire, la priorité était de consulter les 

catalogues des bibliothèques ; cela constitue la partie la plus importante de la 

recherche. Les OPAC (catalogues en ligne) permettent de consulter depuis Lyon, 

les différents catalogues des universités françaises et étrangères, spécialisées ou 

non ou des bibliothèques municipales ou nationales. Nous avons donc essayé, soit 

par interrogations directes dans les catalogues des bibliothèques, soit par 

regroupement de catalogues (comme le Verkbund-Katalog), de recenser les 

publications en France, Angleterre, Allemagne, Italie, Espagne, Portugal et Etats 

Unis sur notre sujet.  

Si, dans la majorité des cas, nous avons fait une recherche avancée, il est 

arrivé que la recherche simple soit sélectionnée afin de pouvoir croiser, pour les 

descripteurs noms propres, une recherche par auteur, titre et sujet afin d’éviter un 

silence trop important. 

Afin de compléter les références trouvées dans les OPAC, nous avons 

consulté les ressources accessibles à l’ENSSIB  nous semblant pertinentes, comme 

les bases de données gratuites ou payantes, comme Francis ou celles proposées par 

Dialog. De même, nous avons pu consulter les cd-roms tels que Docthèses et 

Electre.  

Pour finir, la recherche sur Internet via les moteurs ou méta-moteurs ainsi 

que les portails et annuaires nous a permis de trouver des références pertinentes 

concernant, en particulier, des sites ou des articles en ligne. 
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2.  LA RECHERCHE DOCUMENTAIRE 

2.1. Les sources papier 

Les quelques sources papier consultées en amont de la recherche sont 

principalement l’Encyclopédia Universalis, le Dictionnaire de rhétorique et de 

poétique de Georges Molinié. Afin d’avoir une vue globale de l’époque étudiée, 

nous avons également consulté La civilisation de la Renaissance de Jean Delumeau 

chez Artaud, ainsi que les Essais d’iconologie de Erwin Panofsky chez Gallimard. 

 

2.2. Les OPAC (On Line Public Access Catalogues)- Catalogues 

informatisés des bibliothèques 

2.2.1 Le catalogue des bibliothèques municipales de Lyon 

http://www.bm-lyon.fr/ 

La bibliothèque municipale de Lyon est un réseau de quinze bibliothèques 

dont celle de la Part Dieu qui a un fonds ancien très important. Ce catalogue est 

très riche en manuscrits, livres imprimés, tout particulièrement depuis 1999, 

puisqu’il s’est vu confier le fonds Fontaine de la bibliothèque des Jésuites 

(500 000 ouvrages) et ceci pour une durée de cinquante ans. Parmi les nombreuses 

références trouvées dans ce catalogue, figurent beaucoup de sources de notre 

recherche, avec les premières éditions imprimées au XVIè siècle. 

Le catalogue en ligne des bibliothèques municipales de Lyon peut 

s’interroger en recherche simple par auteur/titre/sujet. Cela permet de balayer 

rapidement les ouvrages « de » et « sur » les auteurs de notre étude et ainsi d’éviter 

trop de silence. On peut également accéder à l’index. La troncature est @, les 

opérateurs booleéns peuvent être utilisés. 
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Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekfras@ 1 0 

philostrat@ 23 6 

lucien ET samosate 76 10 

apelle@ 8 3 

cebes OU cebetis 24 15 

 

2.2.2 Le catalogue de l’Ecole Normale Supérieure Lettres et Sciences Humaines 

de Lyon 

http://www.ens-lsh.fr/ 

Cette bibliothèque est essentiellement destinée aux étudiants et enseignants 

de l’Ecole. En effet, on peut consulter le catalogue en ligne, mais on ne peut pas 

entrer physiquement dans la bibliothèque. En revanche, on a la possibilité de faire 

venir et de consulter les ouvrages dans la bibliothèque interuniversitaire de Lyon II 

et Lyon III (BIU) qui est géographiquement voisine de celle de l’E.N.S. Il nous a 

semblé intéressant d’interroger ce fonds spécialisé dans le domaine de notre 

recherche. En ligne, on a la possibilité de consulter le catalogue commun E.N.S. et 

B.I.U en recherche avancée, ce que nous avons fait. La troncature et le masque 

sont ? On peut interroger l’index. Il ne faut pas écrire les mots vides dans la 

requête. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras ? OU ekfras ? 

ecphras ? OU ecfras ? 

titre/sujet 

6 4 

philostrat ? tous domaines 14 10 

lucien ET samosate 

titre/sujet/auteur 

10 3 

apelle titre/sujet 0  

apelle tous domaines 2 0 

cebes OU cebetis 

tous domaines 

15 3 
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Afin de ne pas faire de confusion, il faut préciser que le fonds de la BIU est 

un fonds commun aux deux bibliothèques différent des fonds des autres 

bibliothèques de Lyon II et Lyon III que nous avons également interrogés.  

2.2.3 Le catalogue du SCD de Lyon II 

http://www.scinf.univ-lyon2.fr/ 

Le service commun de documentation de l’Université Lyon II comprend 

dans son catalogue la bibliothèque Arts et Lettres. C’est la raison pour laquelle, il 

nous a semblé pertinent de l’interroger.  

On peut faire sa recherche dans toute la notice à l’aide de la troncature * ou 

%. En recherche experte, on a accès à l’index. L’opérateur booléen ET est 

sélectionné par défaut et l’on peut aussi utiliser le OU. 

Descripteurs/toute la notice Réponses obtenues Réponses retenues 

ekfras* 5 5 

philostrat* 5 2 

apelle* 3 2 

cebes OU cebetis 10 1 

 

2.2.4 Le catalogue du SCD de Lyon III 

http://www-scd.univ-lyon3.fr/ 

Ce catalogue comprend le fonds de la bibliothèque Lettres et Langues. C’est 

pourquoi nous l’avons interrogé. 

La troncature  est automatique. On peut vérifier l’orthographe dans l’index. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekfras 2 2 

philostrat 2 2 

apelle 0  

lucien ET samosate 14 3 

cebes OU cebetis 0  
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Première partie : méthodologie de recherche 

2.2.5 Le catalogue de la Bibliothèque Nationale de France (BNF) 

http://www.bnf.fr/ 

Bibliothèque royale, puis impériale, la BNF a pour mission de rassembler et 

de conserver tout ce qui est édité en France, quelque soit le support, afin de le 

mettre à disposition des chercheurs et des professionnels. 

Nous avons interrogé ce catalogue en recherche combinée dans le but 

d’obtenir un maximum de réponses parmi les publications française concernant ce 

sujet. On a utilisé ici les termes contrôles par Rameau. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues

ekphrasis (sujet) 20 12 

philostrate ET lemnos 15 8 

lucien ET samosate 25 3 

calomnie ET apelle 2 2 

cebes ET thebes 55 18 

 

2.2.6 Le catalogue de la Bibliothèque Publique d’Information (BPI) 

http://www.bpi.fr/ 

C’est la bibliothèque associée au Centre Georges Pompidou à Paris. Crée en 

1977, elle possède un fonds de 350 000 livres et 2 320 titres de revues. Comme 

pour la BM de Lyon, les interrogations ont été faites par auteur/titre/sujet. Les 

liens à partir des descripteurs de notices sélectionnées ont permis d’étendre la 

recherche afin de réduire le silence. Les références trouvées étaient pour certaines 

différentes de celles de la BNF, malgré les doublons. 

La troncature est @. On peut faire une recherche préalable par liste 

alphabétique dans l’index. 
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Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues

ekfras@ 2 2 

ekfrasis/sujet/liste alphabétique : 

description 

16 3 

art et littérature 2 1 

philostrat@ 7 2 

lucien ET samosate 4 4 

apelle@ 1 0 

cebes OU cebetis 1 1 

 

2.2.7 La bibliothèque Mazarine 

www.bibliotheque-mazarine.fr 

C’est un fonds ancien comportant différents thèmes dont l’histoire et la 

littérature, avec des ouvrages en anglais, italiens et espagnols et un fonds moderne 

concernant l’histoire des XVIè et XVIIè siècles et l’histoire du livre. 

Nous avons fait un recherche par mot-clé en utilisant le ? pour la troncature. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras ? OR ekfras ? 

ecphras ? OR ecfras ? 

1 1 

philostrat ? 6 5 

luci ?n AND samosate 14 3 

apelle ? 0  

cebes OR cebetis 4 3 

 

2.2.8 Le SUDOC, Système Universitaire de Documentation 

http://www.sudoc.abes.fr/ 

Mis en place il y a deux ans, ce catalogue est alimenté par tous les SCD 

(services communs de documentation) de France. Au départ, il a été fusionné et 

cela explique pourquoi on trouve beaucoup de doublons dans les notices, 

notamment pour les thèses. 
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Il comprend plus de cinq millions de références (monographies, thèses, 

périodiques et autres types de documents). Ce fonds très important devait être 

interrogé dans le cadre de notre recherche à caractère très universitaire. 

La troncature est * ou ? ; le # sert quand ne veut qu’un seul caractère 

tronqué. On a vérifié l’orthographe dans l’index. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras ?  32 5 

philostrat ? 81 22 

apelle # 56 5 

cebes OU cebetis 42 25 

 

2.2.9 Library of Congress 

www.loc.gov/ 

C’est la plus grande bibliothèque du monde qui propose 120 millions de 

références dont 18 millions de livres. Nous avons pu interroger le catalogue en 

ligne avec la troncature*. Le nombre de réponses obtenues est curieusement infime 

compte tenu du nombre de références enregistrées dans ce catalogue. Toutefois, on 

peut l’expliquer par l’aspect très pointu de ce sujet. D’ailleurs, cela sera confirmé 

quand nous obtiendrons plus de réponses dans des catalogues universitaires 

américains. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* OR ekfras* 

ecphras* OR ecfras* 

13 3 

philostrat* OR filostrat* 12 4 

apelle* 15 0 

cebes OR cebetis 5 5 
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2.2.10 The British Library 

http://blpc.bl.uk/ 

La British Library est l’équivalent britannique de la BNF. Il nous a semblé 

pertinent d’interroger ce catalogue au même titre que celui des Etats-Unis ou de 

l’Espagne, dans la mesure où la recherche n’était pas limitée du point de vue de la 

langue. 

Nous avons fait une recherche avancée, en utilisant la troncature * ; les 

opérateurs booléens sont AND, OR et NOT. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* OR ekfras* 

ecphras* OR ecfras*/title 

57 14 

philostrat* NOT apollon*/title 85 18 

apelle* AND calumny/title 3 2 

apelle* AND calomnie/title 0  

apelle* AND calonnia 0  

cebes OR cebetis/title 222  

cebes AND tabl*/title 55 12 

 

2.2.11 Biblioteca National de Espaňa 

www.bne.es/ 

ADRIANA est le nom du catalogue bibliographique de la Bibliothèque 

Nationale d’Espagne. On y trouve des manuscrits, des livres anciens jusqu’à 1830, 

des livres modernes depuis 1831 et des périodiques. Il nous a semblé important de 

le consulter afin de compléter nos références en langue espagnole. L’interrogation 

se fait en espagnol par la « Consulta generale (todos tipos de documentos) ». La 

troncature est *. Les opérateurs booléens sont Y et O. 
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Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* O ecfras* 

ekfras* O ecphras* 

4 0 

filostrat* O philsotrat* 

obra de/sobre autor 

20 6 

lucian* Y samosat* 105 7 

calonnia Y apelle* 0  

apelle* 31 0 

cebes O cebetis 16 10 

 

2.2.12 Université de Bologna 

www.antica.unibo.it/welcome.html 

C’est le catalogue en ligne du Dipartimento di Storia Antica de l’Université 

de Bologna en Italie. Il possède 62 000 volumes spécialisés ainsi que 435 

périodiques. Malgré le plus petit nombre de références de ce catalogue, sa 

spécialisation en histoire antique justifie notre volonté de l’interroger. Les résultats 

sont d’ailleurs plus pertinents que ceux obtenus, par exemple, parmi les 120 

millions de références de la Library of Congress. 

Nous avons fait nos interrogations par titre ou auteur avec la troncature*. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* O ekfras* 

ecphras O ecfras*/titre 

11 5 

philostrat* O filostrat*/titre 32 3 

philsotrat* O filostrat*/auteur 42 5 

apelle*/titre 11 5 

Cebes O cebetis/titre 5 3 
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2.3. Les Cd-rom 

2.3.1 Docthèse 

C’est le catalogue des thèses françaises. On peut faire la recherche par mot-clé. 

Les réponses obtenues n’ont pas été très nombreuses. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphrasis 3 1 

philostrate 3 2 

lucien ET samosate 1 0 

apelle 2 1 

cebes OU cebetis 0  

2.3.2 Electre 

Electre est une base de données répertoriant 424 528 notices de livres 

disponibles avec un résumé pour tous les ouvrages parus depuis 1984. Elle 

répertorie également 8 000 cd-rom. Elle existe sous forme de cd-rom accessible à 

l’ENSSIB et également en ligne en payant un accès : http://www.electre.com 

Nous avons interrogé cette base de données essentiellement pour vérifier et 

compléter certaines références trouvées par ailleurs. La recherche avancée, avec 

possibilité de vérifier l’orthographe et d’étendre aux formes féminines et 

plurielles, a donné essentiellement des doublons. Sur chaque notice, on a la 

possibilité de rechercher sur les liens même auteur, même sujet et même 

collection. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues

ekphrasis/titre 0  

philostrate/titre 2 2 

philostrate/auteur 3 2 

apelle/titre 2 1 

lucien samosate/titre 4 3 

cebes/titre 3 2 

cebes/auteur 0  

cebetis/titre 0  
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2.4. Les ressources Internet 

2.4.1 Les signets de la BNF 

http://www.bnf.fr/pages/liens/index.htm 

La BNF propose sur son site une sélection commentée de ressources 

accessibles par Internet, choisies par les bibliothécaires de la BNF qui les classent 

et tiennent à jour leur description. Nous avons interrogé les sites sous le thème Art. 

Les sites sous le thème Littérature n’ont donné aucune réponse pertinente. 

 
2.4.1.1 The Warburg Institute 

http://www.sas.ac.uk/warburg/ 

Le Warburg Institute de Londres est un centre d’études spécialisées dans la 

recherche sur l’influence du monde antique sur la culture européenne (art, 

littérature, institutions) ; ce site donne accès au catalogue de la School of 

Advanced Study de l’University of London, dont fait partie l’Institut. 

Ce site est sans doute le plus pertinent de tous les signets de la BNF, 

puisque sa spécificité correspond au cadre de cette recherche. 

Les interrogations se font par mot-clé, avec la troncature *. L’avantage de 

ce site est de proposer des liens de recherche sur un descripteur, ce qui permet de 

réduire le bruit et le silence. 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* 43 10 

Philostratus the Athenien

2nd 3rd cent Imagines 

4 4 

lucian of samosata 92 12 

apelles calumny 3 3 

apelles 10 1 

cebes OR cebetis 27 21 
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2.4.1.2 Catalogue collectif des bibliothèques des musées nationaux 

http://www.culture.fr/documentation/doclvr/pres.htm 

Ce catalogue regroupe vingt-trois bibliothèques de musées nationaux ainsi 

que la bibliothèque centrale et propose 180 000 références (monographies, 

catalogues de musées, d’exposition et de salons,  périodiques et cd-rom). 

Pour chacun des mots, on peut vérifier l’orthographe dans l’index. ? est la 

troncature pour un caractère, + pour une troncature illimitée. 

 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras+(titre) 3 2 

philostrate(titre) 3 3 

philostrate(auteur) 5 3 

lucien ET samosate(titre) 0  

lucien ET samosate(auteur) 9 0 

apelle(sujet) 1 0 

apelle(titre) 3 1 

cebes OU cebetis Termes inconnus  
 

2.4.1.3 Thomas J.Watson Library 

http://www.metmuseum.org/education/er online resourc.asp 

C’est la bibliothèque de recherche principale du Metropolitan Museum de 

New York, dont le catalogue contient plus de 360 000 ouvrages ; 70% du fonds est 

consultable en ligne.  

On peut faire la recherche par mot-clé avec les opérateurs booléens AND, 

OR, NOT. La troncature est *. 
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Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* OR ekfras* 

ecphras* OR ecfras* 

17 6 

philostrat* 11 3 

lucian* 456  

lucian OR lucianus 56 3 

apelle* 6 2 

cebes OR cebetis 5 5 

 
2.4.1.4 Cornell University fine arts library 

www.library.cornell.edu/finearts 

Fondée en 1871, c’est aujourd’hui l’une des plus importantes bibliothèques 

universitaires d’art et d’architecture aux Etats Unis. Son catalogue comprend     

168 000 volumes, 6 500 microformes et 1 800 périodiques spécialisés en 

architecture, beaux-arts, histoire de l’art et conservation. Comme  notre sujet de 

recherche comporte beaucoup de travaux universitaires américains, il est apparu 

pertinent d’interroger ce catalogue.  

La troncature est ? ; Les interrogations peuvent se faire par la recherche 

guidée par mots clés. 

 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues

ekphras ? OR ekfras ? 

ecphras ? OR ecfras ? 

30 8 

philostrat ? 61 7 

apelle ? 6 1 

cebes OR cebetis 55 37 
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2.4.1.5 Verkbund-Katalog der Kunsthistorishen ; Bibliotheken in 

Floren, München und Rom 

http://www.kubikat.org/ 

Le grand Institut d’histoire de l’art allemand de Munich et ses homologues 

de Rome (bibliotheca Hertziana du Max-Plank Institut) et de Florence  ont lancé en 

ligne un catalogue de leurs publications entrées depuis 1996. On y trouve des 

revues, des monographies et des travaux universitaires.  

On peut les interroger séparément ou les trois catalogues ensemble. Nous 

avons fait une recherche combinée en français avec une vérification préalable dans 

l’index. La troncature à droite est = et le mot doit être précédé par « . 

 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses obtenues 

« ekphras=(titre ou mot-clé) 44 14 

« philostrat=(titre ou mot-clé) 11 6 

« apelle= 17 7 

cebes OU cebetis 5 5 

2.4.1.6  

IRIS 

http://risc.iris.firenze.it/ 

Iris est une association de six bibliothèques italiennes spécialisées en 

histoire de l’art : la Bibliothèque Berenson de Villa i Tatti, la Galerie des Offices, 

la Fondation d’Etudes d’Histoire de l’Art « Roberto Longhi », l’Institut National 

d’Etudes sur la Renaissance, l’Institut Néerlandais d’Histoire de l’Art de Florence 

et l’Opificio delle Pietre Dure. Le catalogue regroupe 200 000 titres en histoire de 

l’art. 

La recherche se fait en utilisant la troncature ? 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues

ekphras ? OR ekfras ? 

ecphras ? OR ecfras ? 

5 4 

philostrat ? 12 4 

apelle ? 1 1 

cebes OR cebetis 3 3 
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2.4.1.7 Fundação Calouste Gulbenkian 

http://www1.gulbenkian.pt/ipac-cgi/ipac.exe 

C’est une fondation privée portugaise qui donne accès en ligne à sa 

bibliothèque spécialisée en histoire de l’art, archéologie et arts du spectacle. La 

Biblioteca de Arte contient 170 000 titres. L’interrogation doit se faire en 

portugais (pesquisa simples), par titre/auteur/sujet/mot-clé dans tous les champs. 

La troncature à droite est *. L’opérateur booléen ET est pris par défaut. 

L’interrogation de l’ekphrasis dans toutes ses orthographes possibles n’a rien 

donné. 

 

Titre/auteur/sujet/mot-clé Réponses obtenues Réponses retenues 

arte rhetoric* 3 0 

filostrat* OR philostrat* 0  

apelle* 8 3 

lucian* samosat* 0  

Cebes 2 2 

 

Parmi les signets de la BNF, nous avons également consulté dans la 

rubrique Littérature :  

� La clé, répertoire des procédés littéraires disponible sur : 

 http://www.cafe.edu/cle/  

� Lexique des termes littéraires disponible sur :  

http://www.lettres.net/lexique/  

� The UC Irvine critical theory resource disponible sur :  

http://sun3.lib.uci.edu/~scctr/online.html  

Mais aucun de ces sites n’a donné de résultats. 
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2.4.2 Stoa 

http://www.stoa.org/ 

Stoa.org est un serveur en relation avec le Harvard’s Center for Hellenic 

Studies dont le but est de mettre en ligne des travaux universitaires dans le 

domaine des sciences humaines. Il propose des liens avec d’autres sites, comme 

celui de l’Université de Reading que nous avons également interrogé. 

C’est le Reading Classics Gateway: www.rdg.ac.uk/classics/link/ 

C’est un portail de sites thématiques, de catalogues de bibliothèques… 

C’est par ce biais que nous avons pu interroger le catalogue en ligne de 

l’Université de Bologna en Italie (cf. le chapitre sur la recherche dans les OPACS) 

 

2.4.3 Les moteurs et méta-moteurs de recherche 

Les moteurs et méta-moteurs permettent de faire des recherches très 

généralistes. Notre sujet étant de type universitaire, il était intéressant de voir 

comment les moteurs grand public répondraient à nos requètes. 

 
2.4.3.1 Google 

www.google.fr 

Ce moteur de recherche très utilisé par le grand public nous a permis de 

trouver des sites, des articles ou des références bibliographiques en ligne. Pour 

chaque interrogation en recherche avancée, nous avons pris en compte les vingt 

premières réponses. Les sites ou pages personnels ont été écartés des réponses 

obtenues pour privilégier les sites appartenant à des universités ou autres 

organismes officiels. 
2.4.3.2 Kartoo 

www.kartoo.com 

Kartoo est un méta-moteur qui interroge différents moteurs simultanément 

pour fournir un maximum de réponses pertinentes par rapport à la requête. Il 

propose ensuite les réponses trouvées sous forme de galaxie où les sites sont 

symbolisées par des planètes, la taille variant en fonction de leur pertinence. 
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Pour chaque interrogation, le moteur propose une liste de mots-clés pour 

redéfinir le sujet. 

Ce dont on a pu rapidement se rendre compte est le nombre important de 

centres de recherches universitaires travaillant sur le thème de l’ekphrasis aussi 

bien en histoire, histoire de l’art ou littérature comparée. On peut aussi noter que si 

l’on a trouvé quelques références pertinentes sur l’ekphrasis et Philostrate, les 

autres thèmes n’ont pas apporté beaucoup de réponses. 

 

2.5. Les bases de données bibliographiques 

2.5.1 Francis, depuis 1984 

http://www.inist.fr/campra/ 

Produite par l’INIST, cette base de données possède 1,5 millions de 

références en sciences sociales (périodiques, actes de colloques et rapport de 

conférences) ; les descripteurs sont en français et en anglais. La mise à jour est 

trimestrielle. On interroge la base à l’aide du moteur de WebSPIRS de Silver 

Platter. La troncature est *. On peut vérifier l’orthographe dans un index. 

 

Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* 208 26 

philostrat* 44 21 

lucien ET samosate 31 2 

calomnie ET apelle* OU  

calumny ET apelle* OU 

calunnia ET apelle* OU 

calonnia ET apelle* 

14 13 

cebes OU cebetis 10 4 
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2.5.2 Dialog (bases de données payantes) 

http://www.dialogweb.com 

Dialog est un serveur donnant accès à 450 bases de données payantes. Son 

intérêt, outre la diversité des bases dans tous les domaines, est de pouvoir faire des 

interrogations très complexes en combinant différents termes et les résultats 

obtenus pour chacun des termes. Cela donne des résultats assez exhaustifs. De 

plus, on peut également avoir le détail des descripteurs pour chaque notices, voire 

en payant, un résumé. 

Quatre bases de données ont été sélectionnées en faisant une première 

interrogation sur le terme d’ekphrasis, parmi les bases « Arts » de la rubrique 

« Social Sciences and Humanities ». 

Ensuite, avant de consulter chacune des bases, nous nous sommes référés à 

sa « bluesheets », c’est-à-dire sa description et son mode d’emploi. Par ailleurs, au 

début de chaque interrogation, l’utilisation de la commande « expand » permet 

d’accéder à l’index afin de vérifier l’orthographe à utiliser pour les descripteurs. 

Comme on pourra le constater, les orthographes d’interrogation varient en fonction 

des bases ; c’est la raison pour laquelle nous avons préféré les interroger les unes 

après les autres. 

Pour chacune, l’opérateur de proximité est (W), la troncature est ? , DE 

signifie descripteur et TI, titre. 
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2.5.2.1 Gale Group Business A.R.T.S., n°88. 

Cette base de données destinée aux chercheurs internautes a entre autres 

spécialités les sciences humaines et sociales. Elle comporte 3 060 000 articles 

depuis 1976  pris dans les 1 550 publications du Gale Group Business A.R.T.S.. 

 

Session de recherche Réponses obtenues Réponses retenues

S1=ecphras ? or ekphras ? 349  

S2=fifteen(W)century  or 

Quinzieme(W)siecle or 15th or 15C 

13872  

S3=sixteen(W)century or 

Seizieme(W)siecle or 16th or 16C 

20677  

S4=seventeen(W)century or  

Dix(W)septieme(W)siecle or 17th or 17C

25363  

S5=S1 and (S2 or S3 or S4) 124  

S6=s5/DE, TI 8 0 

S7=lucien(W)samosate or lucianus(W) 

Samosatensis or luci?n or lukian ? 

3237  

S8=S1 and S7 17 1 

S9=apelle 14 2 

S10=calomnie or calumny or cal?nnia 353  

S11=S9 and S10 3 1 

S12=cebes or cebetis 23 10 

S13=philostrat? or filostrat? 201  

S14=S1 and S13 38 1 
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2.5.2.2 Wilson Humanities Abstracts Full Text, n°436. 

Cette base de données, produite par  The H.W. Wilson Company, contient 

les 379 600 articles de 400 périodiques anglais dans le domaine des sciences 

humaines. Les articles sont indexés depuis 1984 et les résumés depuis 1995. 

L’accès à des textes intégraux se fait depuis 1995. 

 

Session de recherche Réponses obtenues Réponses retenues 

S1=ecfras ? or ecphras ? 

Or ekphras ? 

292  

S2=fifteenth or 15th 3791  

S3=sixteenth or 16th 7865  

S4=seventeenth or 17th 9442  

S5=S1 and (S2 or S3 or S4) 79 0 

S6=lucien(W)samosate or  

Luciano(W)samosatensis 

Or luci?n or lukian? 

656  

S7=S1 and S6 18 1 

S8=apelle 4 0 

S9=calomnie or calumny 

Or cal?nnia 

131  

S10=S9/DE,TI 3 0 

S11=S6 and S9 6 0 

S12=cebes or cebetis 20 7 

S13=philostrat? or filostrat? 99  

S14=S13 and S1 47 1 
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2.5.2.3 Bibliography of History of Art(BHA), n°190 

Cette base de donnée serait la plus complète en histoire de l’art européen et 

américain. Elle est constituée par l’AHIP (Art History Information Program) de la 

Fondation J.Paul Getty et par l’INIST (Institut de l’Information Scientifique et 

Technique). Elle est l’équivalent en ligne de la bibliographie papier. On peut 

l’interroger en français et en anglais. L’indexation des livres, articles (plus de  

2000 périodiques), conférences, catalogues d’exposition et publications 

électroniques se fait depuis 1991 et comporte aujourd’hui 149 000 références. 

 

Sessions de recherche Réponses obtenues Réponses retenues

S1=ekphras ? or ekfras ? 

Or ecphras ? 

176  

S2=fifteenth(W)century or 15th 6350  

S3=sixteenth(W)century or 16th 8619  

S4=seventeenth(W)century or 17th 8368  

S5=S1 and (S2 or S3 or S4) 20 5 

S6=lucien(W)samosate or  

Lucianus(W)samosatensis 

Or luci?n or lukian? 

235  

S7=S1 and S6 3 1 

S8=apelle/DE, TI 41 7 

S9=calomnie or calumny or 

Cal?nnia 

13 12 

S10=S8 and S9 12 11 

S11=cebes or cebetis 6 3 

S12=philostrat? or filostrat ? 20 20 
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2.5.2.4 Arts & Humanities Search, n°439 

Cette base de données internationale et multidisciplinaire correspond à Arts 

& Humanities Citation Index. Elle est produite par l’ISI (Institute for Scientific 

Information). Elle couvre 1 300 périodiques d’art, de sciences humaines et sociales 

et comporte 2 380 000 références enregistrées depuis 1980. 

La mise à jour se fait de manière hebdomadaire. 

 

Sessions de recherche Réponses obtenues Réponses retenues 

S1=ekphras ? or ecphras ? 

Or ecfras ? 

22 22 

S2=lucien(W)samosate or 

Lucianus(W)samosatensis 

Or luci?n or lukian? 

594  

S3=S1 and S2 1 1 

S4=apelle 2 0 

S5=calomnie or calumny 

or cal?nnia 

26 0 

S6=cebes or cebetis 19 19 

S7=philostrat? or filostrat ?

/DE,TI 

81 16 

 

2.5.3 C.S.A. (Cambridge Scientific Abstracts) 

http://www.csa1.co.uk/ 

C’est la base de données payante de Cambridge dont les domaines variés 

comprennent ceux de l’art et des sciences humainse. 

On peut faire une recherche avancée en utilisant plusieurs bases de données 

simultanément. Ici, nous avons interrogé le British Humanities Index (688 600 

notices de 320 périodiques anglophones spécialisés en sciences humaines) et 

Linguistic & Langage behavior abstracts (base de données spécialisée dans l’étude 

du langage sous toutes ses formes ; elle contenait 317 880 notices en novembre 

2002). 

La troncature est *. 
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Descripteurs Réponses obtenues Réponses retenues 

ekphras* 25 4 

philostrat* 10 2 

luci*n AND samosate* 0  

apelle* 0  

cebes OR cebetis 0  

 

2.5.4 Gnomon 

http://www.gnomon.ku-eichstaett.de/Gnomon/fr/Gnomon 

C’est la base de données de l’Université  d’Eichstäett pour les sciences de 

l’Antiquité classique. 

La troncature est * ; la recherche peut se faire par titre et dans tous les 

domaines. 

Descripteurs/ tous domaines Réponses obtenues Réponses retenues

ekphras* 28 4 

philostrat* 50 3 

apelle* 9 0 

cebes OR cebetis 4 2 
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3. BILAN DE LA RECHERCHE 

3.1. La sélection des résultats 

 

L’intitulé du sujet regroupant à la fois les textes de et à propos des auteurs, 

il a souvent fallu interroger en mode simple (auteur/titre/sujet ou bien toute la 

notice) pour ne pas multiplier les requêtes. Contrairement à ce que l’on pourrait 

penser, il existe un nombre important de ressources électroniques concernant les 

sciences humaines, même si nous sommes très loin des chiffres des ressources en 

sciences dures. En revanche, on a très peu d’accès aux textes intégraux. Le sujet 

concernant à la fois le domaine de l’histoire de l’art et de la littérature comparée, 

nous avons du interroger de nombreuses sources et de ce fait, trouver beaucoup de 

doublons parmi les réponses retenues. Ce qui explique les résultats du tableaux 

suivant : 

Réponses obtenues Réponses retenues Références bibliographiques 

2 657 715 212 

 

Toutefois, il faut souligner que pour chaque interrogation, on a trouvé au 

moins une réponse unique. 

 

3.2. Consultation des références trouvées 

 

Bien entendu, nous n’avons pu consulter toutes les références retenues et 

cela n’entrait d’ailleurs pas dans le cadre de ce travail. La consultation des OPAC 

des bibliothèques de Lyon nous a permis de voir que beaucoup de ces références 

étaient disponibles sur place. Aussi, nous n’avons pas eu besoin de recourir au 

PEB. La carte d’étudiant de Lyon I nous a permis de nous inscrire dans les autres 

SCD de Lyon et d’emprunter les ouvrages nécessaires afin de rédiger la synthèse. 
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3.3. Présentation des références 

 

Nous avons choisi de diviser la bibliographique en cinq parties. La première 

concerne les généralités sur l’ekphrasis, les trois suivantes, correspondent au trois 

textes étudiés. Enfin, la dernière présente plus particulièrement les sites trouvés en 

interrogeant les moteurs de recherche, avec une petite présentation pour chacun. 

En effet, ils ne correspondent pas directement à un article précis, mais sont 

pertinents dans la mesure où ils peuvent permettre de voir l’état des recherches 

dans d’autres universités par exemple. 

Pour rédiger la bibliographie, nous avons utilisé le document suivant : 

NADJI F., BOUDIA D. Guide de rédaction des références bibliographiques [en 

ligne]. Villeurbanne : Doc’INSA, 2001. Disponible sur : http://www.csidoc.insa-

lyon.fr/docs/refbibli.html (consulté le 6 janvier 2003).  

Pour ne pas alourdir la bibliographie, nous avons laissé dans les sources les 

traductions récentes, sans ajouter de nouveau les auteurs des introductions dans les 

commentaires critiques. Les sources sont classées, pour chaque auteur, par ordre 

chronologique de parution. 

Pour contrôler certaines références, nous avons consulté le Hollis Catalog 

de l’Université de Harvard disponible sur http://lib.harvard.edu/  (consulté le 

16/02/2003), ainsi que le cd-rom d’Electre précédement cité. 
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Première partie : méthodologie de recherche 

3.4. Evaluation du temps et du coût de la recherche 

3.4.1 Le temps 

Il est assez difficile d’évaluer le temps réel de la recherche, car avant de 

débuter chaque interrogation sur une nouvelle ressource, il a fallu se familiariser 

avec elle, c’est-à-dire consulter son mode d’interrogation, le type de troncature et 

les opérateurs booléens. La recherche dans l’index fait déjà partie de 

l’interrogation. Aussi, on peut de manière globale évaluer le temps de recherche à 

48 heures ( 21heures pour les OPAC, 18 pour Internet, 8 pour les bases de données 

bibliographiques et 1 heure pour les cd-rom). A ceci s’ajoute 75 heures de 

traitement des références comprenant la saisie (35 heures), la lecture des 

documents pour la synthèse (20 heures) et la rédaction, corrections comprises (20 

heures). On arrive à un total de 123 heures de travail. 

3.4.2 Le coût 

Dans le cadre de ce travail universitaire, il n’est pas évident d’évaluer le 

coût de la recherche, dans la mesure où de nombreuses ressources payantes sont 

mises gratuitement à disposition par l’ENSSIB (Dialogweb, CSA, Electre, 

Francis…) ; de même, la recherche sur Internet a pu se faire de manière libre et 

gratuite à l’ENSSIB dans les salles d’ordinateurs prévues à cet effet. Le seul 

chiffre précis que nous ayons nous est fourni par Dialogweb qui affiche à la fin de 

chaque session de recherche le coût en $. La recherche que nous avons faite a 

coûté 58$.  

On pourrait envisager comme coût un forfait en fonction du nombre 

d’heures passées : 123 heures à 15 euros de l’heure soit un total de 1 845 euros.
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 DEUXIEME PARTIE : SYNTHESE 

 

INTRODUCTION 

 

L’ekphrasis apparaît pour la première fois chez Homère au travers de la 

description du bouclier d’Achille, dans le chant XVIII de l’Illiade . Très vite, elle 

est codifiée par les rhéteurs grecs et latins qui l’inscrivent dans leurs programmes 

d’enseignement. Selon Quitilien, c’est une description détaillée d’un tout par ses 

parties ; elle peut avoir pour objet une personne, un lieu ou un événement. Dès la 

période de la seconde sophistique, l’ekphrasis d’œuvre d’art se développe. Ces 

figures rhétoriques de l’art oratoire sont publiées dans le but de transmettre le bon 

goût. Diffusées de siècle en siècle sous forme manuscrite, elles sont traduites à 

partir de la Renaissance dans toute l’Europe en langue vernaculaire. Elles vont 

inspirer les artistes jusqu’à la seconde moitié du XVIIè siècle. 

Cette synthèse se propose d’analyser au travers de trois textes antiques (les 

Images de Philostrate, la Calomnie d’Apelle relatée par Lucien de Samosate et la 

Table de Cébès) les différentes traductions, éditions et interprétations de ces textes 

aux XVè, XVIè et XVIIè siècles, ainsi que leur portée dans l’art et la pensée de 

cette époque. 
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1. L’EKPHRASIS ANTIQUE. 

1.1. Définition 

 

Définir l’ekphrasis n’est pas chose évidente. En effet, c’est un terme qui n’a 

d’entrée ni dans le Petit Robert des noms communs, ni dans l’Encyclopedia 

Universalis.  

On le trouve seulement dans le Dictionnaire de rhétorique et de poétique de 

Georges MOLINIE1. Il s’agit d’un « modèle codé de discours qui décrit une 

représentation (peinture, motif architectural, sculpture, orfèvrerie, tapisserie). 

Cette représentation est donc à la fois elle-même un objet du monde, un thème à 

traiter et un traitement artistique déjà opéré, dans un autre système sémiotique ou 

symbolique que le langage ». 

Dans le Oxford Classical Dictionary, on peut lire que l’ekphrasis est « an 

extended and detailed literary description of any object, real or imaginary ». 

Enfin, une définition ancienne de rhétorique indique que l’ekphrasis est un 

« genre qui joue sur l’illusion visuelle. Il s’agit de décrire les objets d’une manière 

si vive et si précise que le lecteur doit croire qu’il voit réellement ce qu’on lui 

décrit ». 

Il s’agit avant tout d’une figure de rhétorique enseignée à partir de la 

période alexandrine afin de transmettre aux jeunes garçons à la fois l’art de bien 

s’exprimer, de bien décrire et le bon goût. Description et narration, l’ekphrasis est 

une transcription en texte d’une œuvre réelle ou imaginaire.  

Les auteurs du texte en ligne de l’Université de Rochester [28 ]2 soulignent 

que l’ekphrasis prend part au débat sur la hiérarchie des arts. Texte décrivant une 

œuvre d’art, lequel des deux est le plus riche dans sa description ? Ces définitions 

nous permettent de comprendre que l’ekphrasis répond à différentes contraintes et 

à des objectifs précis. 

 

                                                 
1 Georges MOLINIE, Michèle AQUIEN. Dictionnaire de rhétorique et de poétique. Paris : LGF, 1999. 
2 Les chiffres entre crochets correspondent au numéros d’entrée dans la bibliographie. 
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1.2. Les conditions requises pour l’ekphrasis 

 

L’ekphrasis est un art oratoire qui répond à des contraintes bien 

déterminées. Elle doit tout d’abord être bien écrite. La notion d’ « agôn » dans la 

littérature grecque évaluait le talent des orateurs en les comparant à leurs 

prédécesseurs sur les mêmes sujets. Il fallait donc s’exprimer mieux que les autres.  

Comme L. Crescenzo le détaille dans son ouvrage [185], l’ekphrasis répond 

à trois conditions : le caractère visuel de la scène, l’illusion de présence et 

l’intensité émotionnelle. « Pour être efficace, l’ecphrasis ne doit pas être neutre » 

écrit L. Crescenzo. Il s’agit donc d’une description, d’une narration et d’une 

éducation au sentiment artistique qui peut se faire de différentes manières. Dans 

les Images de Philostrate, le rhéteur s’adresse aux personnages qu’il décrit et leur 

fait citer des références littéraires. Cette description précise mène à la fois à rendre 

la scène vivante et à interpréter le sujet mythologique. Le but à atteindre est de 

rendre les mots aussi précis et évocateurs que la peinture qu’ils décrivent. 

Recht, dans son introduction au Texte de l’œuvre d’art [39], explique que la 

faculté visuelle associée à la capacité à trouver un équivalent linguistique 

transforme l’œuvre d’art en objet de connaissance. Citant Panofsky, il oppose la 

description à la narration, la première consistant à décrire une scène représentée, la 

seconde, expliquant la scène, comme un instantané au travers d’une histoire. C’est 

dans le schéma de Panofsky, le passage de l’analyse pré-iconographique à 

l’analyse iconographique.  

 

1.3. Débat sur la hiérarchie des arts 

 

« Beschreibungskunst-Kunstbeschreibung » : l’art de la description et la 

description de l’art. L’intitulé du congrès de Würzburg et Bâle [5] donne une 

bonne idée de ce qu’implique l’ekphrasis : elle réunit deux formes de création, 

littéraire et picturale, avec un risque évident de mise en concurrence. 

En effet, la question de la précision est présente dès l’Antiquité : quelle 

forme d’expression décrit le mieux ? 
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Simonide, cité par Plutarque dans Moralia, définit l’ « ut pictura poesis » : 

« la poésie est une peinture parlante et la peinture une poésie muette ». F.Graziani 

[187] explique qu’en grec, écrire et peindre utilisaient le même mot : 

graphein (sun-graphein pour l’assemblage de signes et zo-graphein pour la 

peinture). Pour Philostrate, paroles et images sont complémentaires. En revanche, 

la peinture est supérieure aux autres formes d’art. Dans le prologue des Images, il 

fait l’éloge de la peinture, « art de vérité, de savoir et de symétrie qui dispose, avec 

les couleurs, d’un moyen d’expression supérieur à la sculpture ».  

Pour Lucien, c’est la littérature qui prime au travers de l’éloquence (le 

logos) ; elle est la synthèse parfaite des autres formes d’expression (Crescenzo 

[185]). 

La question primordiale concerne la mimesis (imitation à partir d’un 

modèle). L’œuvre d’art n’est-elle qu’imitation ? O. Rosenthal et M. Jourde [201] 

décrivent l’ekphrasis comme une composition en abyme : Dieu, le premier peintre, 

peint la nature ; celle-ci est représentée par un artiste ; cette peinture est décrite par 

un rhéteur ; cette parole est imitée par un texte écrit, qui sera ensuite traduit puis 

repris par un peintre pour peindre de nouveaux tableaux. On assiste donc à  une 

alternance entre parole et peinture. Vigenère, choisit le discours contre la peinture. 

Pour lui, le tableau, exercice mimétique se doit d’être déchiffré et commenté. De 

plus, le texte peut retranscrire un univers sonore absent de la peinture. Cependant, 

il déclare en même temps que « les yeux conçoivent plus de différentes couleurs 

que les parolles (sic) n’en peuvent exprimer ».  

Pour L. Crescenzo [185], c’est Vigenère qui introduit en France le débat 

théorique de la rivalité entre peinture et sculpture. Selon ce dernier, la sculpture est 

supérieure à la peinture, même si l’architecture les dépasse car elle nécessite les 

qualités exigées par les deux autres. 

En Italie, Leonardo da Vinci participe au débat et prend partie pour la 

peinture, car si elle est une poésie muette, la poésie est une peinture infirme. M. 

Fumaroli [15] indique également que pour Nicolas Poussin, « l’œuvre a une 

capacité de saisie simultanée de toutes les dimensions de la nature et de l’esprit qui 

est supérieure à l’oreille qui n’en perçoit qu’une à la fois ». 
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Ce que l’on peut donc dire, sans conclure ce débat, c’est que le thème de la 

hiérarchie des arts apparu dans l’Antiquité, est transmis au travers des textes 

ekphrastiques et repris abondamment dans les commentaires de leurs traducteurs et 

de leurs lecteurs que sont les peintres. Toutefois, on peut souligner, que chacun à 

leur manière, les modes de représentation visent à une description des plus 

précises. Cette aspiration à la perfection dans l’art de la description va permettre 

des siècles plus tard de relire, traduire et interpréter ces textes pour les utiliser 

comme sujet de peinture. 

2. TRADUCTION ET DIFFUSION DES TEXTES 

2.1. Traductions et éditions 

 

Comme M. Fumaroli le souligne dans L’Ecole du silence [15], l’humanisme 

voit naître le livre imprimé sous différentes formes : le livre-reliquaire, le livre-

tombeau, le livre-coffret, le livre-temple, le livre-église, le livre-palais, le livre-

galerie… « Le livre humaniste est la projection écrite de l’éloquence orale, sa 

transposition de l’ordre de l’ouie à celui de la vue ». Cette définition pourrait aussi 

bien s’appliquer aux livres d’ekphrasis antiques. C’est précisément à la 

Renaissance que l’on voit les premières éditions imprimées des textes qui nous 

intéressent. 

L’exemple des Images de Philostrate, étudié par L. Crescenzo est assez 

révélateur. La transmission de ce texte s’est faite par des manuscrits tardifs des 

XIVè et XVè siècle qui arrivaient de Constantinople jusqu’en Italie. Les Images ne 

parviendront en France qu’un siècle plus tard pour être traduites en français et 

publiées en 1578 par Blaise de Vigenère sous le titre des Images ou Tableaux de 

platte-peinture. En 1614, paraît la première édition illustrée des Images qui va 

concurrencer les Métamorphoses d’Ovide. 

L’engouement pour ces livres illustrés va durer jusqu’à la fin du XVIIè 

siècle et durant cette période, on verra de nombreuses traductions et éditions 

différentes. 
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Pour la table de Cèbes, on peut se référer au livre de Sandra Sider [114] ; 

pour les éditions des Images de Philostrate, la bibliographie à la fin des Tableaux 

d’instructions de L. Crescenzo [185] est tout à fait exhaustive. 

 

2.2. Commentaires moralisants 

 

La publication de ces textes grecs à la Renaissance ne se contentait pas 

d’une simple traduction mais y ajoutait force commentaires, qui parfois prenaient 

même le pas sur le texte antique. Ces commentaires étaient pour la plupart d’une 

teneur très moralisante. Goldstein, dans son texte [21], souligne que le thème 

humaniste de l’accès progressif à la perfection a pour origine le platonicisme. Les 

commentaires d’ekphrasis s’intègrent tout à fait dans cette aspiration. 

Tout d’abord, Gilles Corrozet, dans sa traduction de la Table de Cèbes a 

pour désir d’instruire, de moraliser et de vulgariser [81]. Ce texte est, par essence, 

moralisateur. C’est une « description allégorique des états variés et des conditions 

de vies humaines dans son chemin vers la félicité ». Ce n’est donc pas un hasard, si 

G. Corrozet, humaniste par excellence (libraire et homme de lettres) choisit de 

traduire ce texte. On y retrouve par ailleurs la dimension pédagogique de 

l’ekphrasis. 

Chez Lucien de Samosate, et tout particulièrement dans la Calomnie, 

Jacques Bompaire [126] explique que Lucien dégage plus la signification éthique 

du tableau que son aspect physique. On peut donc y lire l’histoire de cet homme 

injustement dénoncé par la Calomnie et la Jalousie auprès du roi Midas, face au 

Remords et à la Vérité nue. La description qui en est faite est celle du tableau 

d’Apelle. Le thème de la Vérité est un sujet de prédilection pour les peintres de la 

Renaissance.  

Enfin, la traduction des Images de Philostrate par Blaise de Vigenère, autre 

figure de l’humanisme, devient plus un commentaire qu’une traduction. Ce texte 

décrit la galerie de tableaux d’un ami de Naples chez qui Philostrate est de 

passage.  
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M. Fumaroli [15] parle des épigrammes en vers ajoutés par Vigenère qui 

explicitent la scène représentée et dont l’esprit est fortement moralisant. Selon lui, 

« le corps (de l’emblème) n’est que le point de départ d’un exercice herméneutique 

qui vise à hisser l’âme à un degré de conscience éthique et spirituel supérieur ». 

Ces livres illustrés sont au départ des fables païennes, qui sont interprétées au 

travers de la tradition biblique pour l’éveil moral et religieux des Chrétiens. 

Crescenzo [185] voit dans la traduction de Vigenère une « confront(ation) des 

mythes païens et de la tradition biblique pour faire surgir une vérité des mythes ». 

Le tableau, le mythe et la parole sont trois instruments d’ascension spirituelle et 

intellectuelle.  

3. INTERPRETATION ET INFLUENCE 

3.1. La création littéraire 

3.1.1 Traités sur l’art 

La traduction des textes ekphrastiques est contemporaine des premiers 

textes humanistes sur l’art. M. Fumaroli [15] compare l’Iconologie de Ripa avec 

les Images de Philostrate/Vigenère, tous deux étant à la fois un traité de rhétorique 

et poétique et un traité de peinture, sculpture et architecture.  

De même, L. Crescenzo [185] précise que Vasari reprend la technique 

ekphrastique dans les descriptions d’œuvre d’art incluses dans ses Vies : le 

spectateur croit voir la scène, il insiste sur la précision du peintre pour imiter la 

réalité et sur la psychologie qui transparaît au travers des tableaux. Les Vies sont 

également construites sur le mode antique de l’instruction (savoir théorique sur 

l’art, éducation du regard par la description, texte « réservoir de symboles »). En 

outre, le but de Vigenère dans sa traduction est de transmettre la culture antique et 

d’embellir la langue française. 

Christian Michel [197] souligne également l’influence des modèles 

rhétoriques sur un texte comme le De Pictura d’Alberti. 
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3.1.2 Les livres galeries 

La publication des Images va largement influencer le mode de composition 

en littérature au travers des galeries. 

M. Fumaroli [15] donne pour exemple la Galeria du poète italien Marino, 

qui reprend, d’une part le mode d’expression au travers de madrigaux 

épigrammatiques laissant une grande place à la description, d’autre part, la 

distinction préservée entre peinture et sculpture comme dans le texte de Philostrate 

et Callistrate. 

L. Crescenzo [185] souligne que si les Images sont un modèle de 

construction, Philostrate propose un modèle de discours sur les œuvres d’art. « La 

postérité des Images est liée à un mode d’interprétation voir d’appropriation de 

l’Antiquité ». Il s’agit donc à la fois d’une citation et d’une adaptation. 

 

3.2. La peinture mythologique 

 

Les ekphrasis servent aux peintres de la Renaissance et des siècles suivants 

à découvrir la peinture antique puisque l’archéologie ne révèle que l’architecture et 

la sculpture. Les sujets mythologiques connaissent un grand succès à cette époque.  

On verra donc la Calomnie d’Apelle reprise par Andrea Mantegna, Lorenzo 

Leonbruno et Carlo Maratti (voir Hofstede, Pats [136]). Signorini [150] pense que 

Alberti présent à Mantoue entre 1460 et 1463 propose à Mantegna l’ekphrasis de 

Lucien comme source d’inspiration pour le décor de la Camera degli Sposi 

(Palazzo Duccale, Matoue). On sait également que Botticelli s’est inspiré du texte 

de Lucien pour peindre sa calomnie d’Apelle (étudiée par Lara Moretti[143]). 

Erwin Panofsky, dans ses Essais d’iconologie3, parle d’une tapisserie, intitulée 

l’Innocentia del Bronzino, d’après un carton d’Angelo Bronzino dans la Galleria 

degli Arazzi à Florence.  

Ce thème est emprunté à Apelle au travers du texte de Lucien ; mais, ici, 

l’artiste substitue des animaux aux êtres humains et remplace la Calomnie par la 

Fraude. 
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E. Wyss [209] pense que Jacob Jordaens se base sur la traduction en 

français des Images de Philostrate pour peindre Pan puni par les Nymphes. 

L. Crescenzo, dans son article sur la figure de Narcisse à l’époque baroque 

[184], démontre que Nicolas Poussin a connu le mythe de Narcisse au travers de 

deux textes : les Métamorphoses d’Ovide et les Images de Philsotrate. Les poètes 

et les graveurs de l’époque baroque s’inspirent de ce dernier en mettant l’accent 

sur l’illusion. 

Les détails de ces descriptions d’œuvres d’art ont donc largement inspiré les 

peintres de l’époque renaissante tant par les sujets que dans les compositions. 

 

CONCLUSION 

Transmission d’un goût de l’art et d’un savoir-faire dans l’art de décrire, 

l’ekphrasis antique réapparaît à la Renaissance, traduite et abondamment  

commentée par les humanistes qui s’en servent de prétexte pour diffuser leur 

pensée sur la voie à suivre pour atteindre la perfection. 

Elle s’inscrit également dans les programmes iconographiques de l’époque 

et offre beaucoup de détails aux peintres qui désirent illustrer ces sujets 

mythologiques. 

Toutefois, ce succès des livres d’ekphrasis se tari vers la fin du XVIIè 

siècle. Pour les Images de Philsotrate, Crescenzo l’explique d’une part par une 

évolution de la langue qui rend la lecture des traductions plus difficile ; d’autre 

part, un changement de goût qui remplace l’exubérance mythologique par une 

moralisation rigide. 

Toutefois, cette notion d’ekphrasis ne s’est pas vraiment éteinte. A nouveau 

utilisée au XIXè siècle, elle est présente dans les textes poétiques sur l’art qui 

paraissent aujourd’hui. 

                                                                                                                                               
3 Erwin Panofsky. Essais d’iconologie, les thèmes humanistes dans l’art de la Renaissance. Paris : Gallimard, 2001 
(Bibliothèque des Sciences Humaines). 
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122. LUCIEN DE SAMOSATE. Elogio de la mosca, la divina botella/François 
Rabellais. Traduction de Paula Alvarez, Miguel A. Navarrete, Beatriz Porres 
et Alberto Riva. Luxemburgo : La Moderna, 1998, 15p. 

123. LUCIEN DE SAMOSATE. Histoire véritable. Récits traduits du grec ancien 
et présenté par Perrot d’ABLANCOURT. Arles : Actes Sud, 1987, 96p. 
(collection « les Belles Infidèles »). 

124. LUCIEN DE SAMOSATE. Les portraits. Ed. et trad. du grec ancien par Yves 
Hersant, Paris : Belles Lettres, 2002, 170p. (coll. Classiques en poche). 

 

3.2. Monographies, thèses, actes de colloques, articles 

125. ANDO Valeria. Luciano critico d’arte. Palermo : Istituto di filologia greca 
della universita di Palermo, 1975, 111p. 

126. BOMPAIRE Jacques. Lucien écrivain, imitation et création. Paris : de 
Boccard, 1958, 794p. 

127. BOMPAIRE Jacques. Lucien de Samosate. Disponible sur : 

         < http://sel.asso.fr/grec/litterature/texte/samosate.html >(consulté le 02/01/2003). 

128. BUISSON André dir. Lucien de Samosate. 30 septembre-1er octobre 1993,  
actes du colloque international de Lyon, Centre d’Etudes Romaines et Gallo-
romaines. Lyon : Centre d’Etudes Romaines et Gallo-romaines, 1994, 220p. 

129. CACCIA Natale. Luciano nel quattrocento in Italia : la rappresentazioni e le 
figurazioni. Firenze : 1907, 102p. 

130. CALI Maria. La Calunnia del Botticelli e il Savonarole. Arte documento, 
1989, n°3, pp.88-99. 

131. CAST David. Aurispa, Petrarch and Lucian : an Aspect of Renaissance 
Translation, Renaissance Quaterly, 1974, vol.27. 

132. CAST David. The Calumny of Apelles : a Study of the Humanist Tradition. 
Thèse, Columbia University. New Haven, London : Yale University Press, 
1981 243p. 

133. CAST David. Du texte à l’image, la calomnie d’Apelle et son iconographie. 
Renaissance Quaterly,1994, vol.47, n°1, 184p. 
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Gazzetta antiquaria, 1988, vol.3, pp.69-71. 

135. EMISON Patricia. The Rancousness of Mantegna’s Mythological Engravings. 
Gazette des Beaux-arts, 1994, vol.124, n°1510, pp.159-176. 

136. HOFSTEDE Ulrike M., PATZ Kristine. Bildkonzepte der Verleumdung des 
Apelles, 1-7 septembre 1996, Memory & Oblivion, XXIXth International 
Congress of History of Art. Amsterdam. Dordrecht: Kluwer Academic 
Publishers, 1999, pp.239-254. 

137. LAPLACE M.M.J. The Ecphrasis of the Set Speeches in the « Electrum » and 
the « De domo » of Lucian, and the Representation of the two Styles of an 
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Review, 1999, vol.67, n°1, pp.51-62. 
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141. MASSING Jean-Michel. Du texte à l’image : la calomnie d’Apelle et son 
iconographie. Thèse d’Art et Archéologie, Strasbourg 2, 1985. Strasbourg : 
Presses Universitaires de Strasbourg, 1990, 551p. 

142. MAYER Claude Albert. Lucien de Samosate et la Renaissance française. 
Genève : Slatkine, 1984, 252p. (collection la Renaissance française, n°3). 

143. MORETTI Lara. L’iconografia della calunnia nel XVI secula. Grafica 
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Prideaux Press, 1915, 25p. 

145. RAGGHIANTI. La calomnie d’Apelle de Botticelli. Vidéo, Roland collection. 

         Disponible sur : 

         <http://www.roland-collection.com/rolandcollection/section/6/fr_220.htm>         
 Consulté le 02/01/2003 
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147. RONZANI Valeria. A proposito di uno studio recente : la « Calunnia di 
Apelle ». Antichità viva, 1985, vol.24, pp.69-74. 

148. SCHULZE Paul. Lucian in der Literatur und Kunst der Renaissance. Ostern: 
Bericht über das Schuljahr, 1905. 
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153. VAN HOUDT Toon. « Modestia, Constantia, Fama » : Towards a Literary 
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4. PHILOSTRATE ET LES IMAGES 

4.1. Sources 

 

155. NEGRI Stephani. Stephani Negri elegātissima e gręco Author subditor 
trāslationes... videlicet. Philostrati Icones. Pythagorę aureû Athenęi 
collectanea... et alia multa scitu digniss & rara incretu, etc. ms. Notes. 2 pt. 
Per lo. De Castelliono : Mediolani, 1521. 

156. NEGRI Stephani. Monimentan nempe translations : iconum Philostrati ; 
Aureorum carminum Pythagorae (with Commentary), Orationis de Optimo 
principe Musonii philosophi : De regiis muneribus Isocratis orationis. 
Basilae : 1532. 

157. PHILOSTRATE. Tade enestin en t¯ode t¯o bibli¯o, Loukianou, Philostratou 
eikones, tou autou H¯er¯oika, tou autou bioi sophist¯on, Philostratou 
ne¯oterou eikones, Kallistratou ekphraseis = Quae hoc volumine 
continentur, luciani opera, Icones Philostrati, Ejusdem Heroica, ejusdem 
vitae sophistarum, Icones junioris Philostrati, Descriptiones Callistrati. 
Venezia : in Aedibus Aldis, 1503. 
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158. PHILOSTRATE. Quae hoc volumine continentur. Icones Philostrati, 
etc…grec. Florentiae : sumptu P. Juntae, 1517. 

159. PHILOSTRATE. Philostrati imagines. Eiusdem heroica. Eiusde uitae 
Sophistarum. Philostrati Iunioris Imagines. Callistrati descriptiones, 
etc…grec. Venetiis : apud P. & I.M. Nicolinos, 1550. 

160. PHILOSTRATE. Les Images ou tableaux de platte peinture des deux 
Philostrates Sophistes grecs et les Statues de Callistrate. Paris : Nicolas 
Chesneau, 1578. 

161. PHILOSTRATE. La Suitte de Philostrate ([containing] les Images ou 
tableaux de Platte Peinture du jeune Philostrate. La description de 
Callistrate, de quelques statues antiques. Les Héroïques de Philostrate, etc… 
traduits de grec en François) par Blaise de Vigenère. Paris : A. Langellier, 
1602. 

162. PHILOSTRATE. Philostrati junioris Imagines et Callistrati Ecphrases. Item 
eusebii Caesarien sis, liber contra Heroclem, qui ex Philostrati historiae 
aequipararat Apollonium Tyaneum Salvatori nostro Jesu Christo, graeca 
latinis e regione posita : F. Morellus, … cum mnss. Contulit, recensuit et 
hactenus non dum latinitate donata vertit…. Parisiis : ex officin typographica 
C. Morelli, 1608, in-fol., 914p. 

163. PHILOSTRATE. Philostratus Iconum initio. De pictura. In : Martini (m) 
Pomp. Gaurici… De sculptura Liber, etc… 1609. 

164. PHILOSTRATE. Les Images ou tableaux de platte peinture, mis en françois 
par Blaise de Vigenère, tome premier (préface et sonnet de G. Linocier, vers 
de Moysson, J. Carlin). Tournon : Claude Michel, 1611. 

165. PHILOSTRATE, La Suitte de Philostrate le Jeune, Tome second,  avec 
argumens et annotations par Blaise de Vigenère, Bourbonnois, (épitres déd. 
par l’Angelier et G. Linocier, stances par Moysson). Tournon : Claude 
Michel, 1611. 

166. PHILOSTRATE. Les Images…et les Statues… mises en françois par Blaise 
de Vigenère… et enrichis d’arguments et d’annotations, revues et corrigées 
sur l’original par un docte personnage de ce temps en langue grecque… avec 
des épigrammes sur chacun d’iceux par Artus Thomas sieur d’Embry. Paris : 
chez la Vve Abel Langelier, au premier pillier de la grand’salle du Palais, 
1614, 922p. 

167. PHILOSTRATE. Les images ou Tableaux de platte peinture des deux 
Philostrates sophistes grecs et les statues de Callistrate, mis en francois par 
Blaise de Vigenère…avec des épigrammes sur chacun diceux par Artus 
Thomas Sieur d’Embry.- Reveus[ !] et corrigez sur l’original par un docte 
personnage de ce temps en la langue grecque et représentez en taille douce 
en cette nouvelle ed. Paris : l’Angelier, 1615, 921p. 
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Vigenère, Avec des épigrammes sur chacun diceux par Artus Thomas Sieur 
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82p. 
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171. PHILOSTRATE. Imagines. London : W. Heinemann, 1960. 
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1968, 524p. 
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Descipciones / Calistrato. Edicion a cargo de Luis  Alberto de Cuenca y 
Miguel Angel Elvira. Madrid : Siruela, 1993, 241p. 

175. PHILOSTRATE. Les Images ou tableaux de platte peinture, 2 volumes. 
traduction et commentaires de Blaise de Vigenère (1578), présenté et annoté 
par Françoise GRAZIANI, Paris, Honoré Champion, 1995. 

176. PHILOSTRATE. Heroico ; Gimnastico ; Descripciones de 
cuadros/Filostratos ; descripciones/Calistratos. introduction de Carles 
Miralles, traduction et notes de Francesca Mestr. Madrid : Gredos, D.L., 
1996, 408p. 

177. PHILOSTRATE. Immagini. traduction et notes de Franco Fanizza et Gianni 
Schilardi. Lecce : Argo, 1997, 284p. 

 

4.2. Monographies, thèses, actes de colloque, articles 

 

178. BATSCHMANN Oskar. Apollon et Daphné, 1664, Nicolas Poussin : le 
testament du peintre-poète. In : Nicolas Poussin 1594-1665, 19-21 octobre 
1994, actes du colloque, Musée du Louvre, Paris. Paris : la Documentation 
française, le Musée du Louvre, 1996, pp.543-568. 
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5. WEBLIOGRAPHIE : QUELQUES SITES  A CONSULTER 

 

� Emblem Project Utrecht est un site qui propose des livres d’emblèmes 

entièrement numérisés. 

http://www2.let.uu.nl/emblems/html/bibliolopez01acce.html 

 

� Red IRIS (Interconnexión de los Recursos Informáticos) est un 

programme débuté en 1988 par des universités et des centres de 

recherche espagnols. On a accès à une base de données répertoriant des 

livres d’emblèmes en espagnol. 

http://www.rediris.es/rediris/boletin/38/ponencia6.html 

 

� Le Centre Ernesto Soares de iconografia e simbólica propose en ligne 

une bibliographie sur les emblèmes comprenant celles du tableau de 

Cébès. 

http://www.emportugal.com/in/icone/Cemblematica.htm 
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� « Terres d’abondances. Paysages et images poétiques de la fertilité et du 

don dans la littérature latine » est l’intitulé d’une thèse de C. Chappuis. 

Elle a été mise en ligne sous une forme très esthétique et présente entre 

autres deux ekphrasis de Philostrate décrivant des natures mortes. On 

trouve donc le texte et son illustration. Le site qui héberge cette thèse 

s’appelle ccedille. C’est un éditeur et administrateur d’œuvre en ligne. Il 

présente également des ouvrages papier. 

http://www.ccedille.ch/chappuis/cadre.htm 

 

� On trouve en ligne un texte de Jacques Bompaire sur Lucien de 

Samosate. Le site qui l’accueille est celui de l’association SEL 

(Sauvegarde des Enseignements Littéraires) fondée en 1992 par 

Jacqueline de Romilly et dont le président actuel est Marc Fumaroli. 

http://sel-asso.fr/grec/litterature/texte/samosate.html 

 

� Le Centre de recherches sur l’imaginaire de l’Université  Catholique de 

Louvain-la-Neuve, faculté de philosophie et lettres, a mis en ligne le 

programme de ces travaux. 

http://zeus.fltr.ucl.ac.be/autres_entites/CRI> 

 

� Il existe à la Faculté de Langues de Dijon, un Centre de Recherches 

« Image/Texte/Langage » qui rédige la revue « Interfaces » sur 

l’interface langage et image. Les sommaires des 18 numéros (de 1991 à 

2000) de cette revue sont consultables en ligne. 

http://www.u-bourgogne.fr/ITL/I_faces.htm 

 

� Le Centre de Recherche sur la Transmission de modèles littéraires et 

esthétiques à Reims travaille également sur le thème de l’ekphrasis. Son 

site se trouve à cette adresse : 

http://www.univ-reims.fr/Labos/CRTMLE/programme.shtml 
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� Dans le cadre d’un DEA ayant pour thème Discours et Représentations, 

l’Université de Poitiers a mis en ligne son programme : 

http://www.mshs.univ-poitiers.fr/Forell/OptionLit&arts.html 

 

� Dans la liste, publiée par l’Université de la Sorbonne, des annonces de 

colloques et congrès pour le troisième trimestre 2002 (n°86), il est fait 

référence au premier symposium Passmore Edward de l’Université 

d’Oxford sur l’Ekphrasis qui a donc eu lieu du 11 au 13 septembre 2002 

à Oxford. 

http://www.ephe.sorbonne.fr/UMR8585/n86.htm 

 

� AHWA-AWHA, l’association des webmestres en histoire de l’art est un 

organisme canadien à but non lucratif qui propose un portail de sites des 

universités et centres de recherche en histoire de l’art en France ainsi 

que des sites Internet sur l’art. On peut y lire des extraits du texte de 

Lissarrague sur Philostrate. 

http://www.unites.uqam.ca/AHWA/Metho/03e/Philostrate-l’Ancien.html 

 

� On trouve également en ligne l’édition des Images ou tableaux de platte-

peinture de Philostrate, en deux volumes (1614). Le site qui l’héberge 

propose une histoire de l’art allant de Philostrate au baroque italien ; en 

fait une compilation d’essais et un séminaire autour de Rachel le Goff. 

On peut y trouver tous ces articles en texte intégral. 

http://www.hydra-island.com/Rachel-LeGoff/CAAH/philostratos/blaise-

de-Vigenere/theBook/devigenere.htm 

 

� Une édition des Images de Philsotrate avec un texte en hongrois et la 

reproduction de trois pages enluminées de l’édition de Florence (1487-

90) est accessible en ligne à cette adresse : 

http://www.oszk.hu/Kiallit/cimelia/magyar/2/02_20.html 
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